
Mission BENIN
Novembre 2023

DEVAHIF Anne-Marie
MICHEL Isabelle
DARGENTON Bruno



Le 15 novembre, une délégation de la commune de DJIDJA nous accueille à l’aéroport.
Le lendemain avant notre départ pour la Commune de Djida , le Maire a tenu à nous montrer avec fierté deux 
œuvres qui rappellent l’histoire du Bénin. 



A peine arrivés à Djidja ce 16 novembre, nous participons à une séance de travail avec le service financier 
composé du T.C.(Trésorier Communal), le R.A.I. (Receveur auxiliaire des impôts) où nous échangeons sur la 
gestion des fonds du partenariat, sur le RFS du dernier arrondissement(Gobaix) et aussi  nous prenons note des 
doléances de chacun pour une meilleure organisation et un  bon fonctionnement du service. 
A la suite de cette entrevue, nous nous rendons au centre de santé voisin de la mairie qui doit bénéficier d’une 
partie du matériel médical provenant de HSF.



Le 17 novembre, séance de travail avec des prestataires qui mettent en œuvre divers projets de notre 
partenariat(Leader Service, Nova, Gabau, MJCD, Sens), ainsi que le Maire, le Coordinateur PCIC et le responsable 
du Service développement local et de la Planification.
Nous faisons le point sur les projets réalisés, en cours et à réaliser ; et aussi étudier la suite du programme 
CIC(Coopération Internationale Communale) et les projets à venir.

A la suite de cette réunion, nous prenons la route pour Bohicon où nous sommes attendus au siège de l’ONG 
SENS où nous échangeons par rapport aux divers projets réalisés et en cours qui concernent la chaîne de valeur 
nutritive, le renforcement des capacités(groupements de femmes). Nous évoquons également des pistes pour la 
transformation d’autres  produits vivriers.(Maïs, Manioc,…)



De retour à la mairie de Djidja, nous procédons à la remise officielle du matériel acquis grâce au subside PCIC 
dans le cadre du programme
- Barrières chicanes pour les postes de taxation des matières;
- Gilets et badges pour les agents percepteurs et contrôleurs;
- Matériel informatique pour le service des impôts et des finances



Le 18 novembre, un séminaire est organisé à Bohicon en présence de 13 communes sur les 15 partenariats du 
PCIC.
Une journée de travail qui s’est déroulée en quatre phases:
- Etat des lieux de chaque  commune;
- Analyse et propositions de solutions pour répondre aux nouvelles exigences de l’Etat Béninois à propos du 
transfert des fonds;
- Opérationnalisation du guichet unique dans chaque commune;
- Synthèse de la séance.



Le 19 novembre visite de terrain à la rencontre de  groupements de femmes :

Visite à AVOKANZOUN : Rencontre de quatre personnes formées comme 
transformatrices. Leur formation et le matériel pour la transformation du soja a été 
financé par Aide au Bénin(ONG GDL). Rencontre avec le Directeur Sens antenne Zou et 
certains groupements de femmes dans le suivi de leurs activités de transformation du 
soja et aussi pour recueillir les informations sur les attentes de la population. 
Ces groupements sont mis en place sur base de groupes de confiance. Ces femmes sont 
formées à la transformation du soja ; mais pas seulement, elles sont formées également à 
la gestion financière de leur groupement : dans l’achat de la matière première et la 
gestion permanente du stock, la vente des produits finis, sur la mise en place d’un fonds 
de réserve et grâce à ce fonds elles peuvent obtenir un crédit  pour le financement de 
nouveaux matériels. Cette activité permet à ces femmes d’être rémunérées à la hauteur 
de leur travail et leur permet une meilleure situation familiale et 
économique => une partie du budget peut être consacrée à l’éducation, à une meilleure 
nutrition, à la santé.



Visite à AYIOGBE : Rencontre avec quatre personnes formées, le chef de village et ses villageois(es) ainsi que pas 
mal d’enfants. Les formations et le matériel ont été également financés par Aide au Bénin (ONG GDL)



Visite à Oungbégamé : 

Rencontre avec les femmes potières. Celles-ci se plaignent du tarissement du puits situé sur leur site de 
production en période sèche ; 
ce qui engendre un manque d’eau pour la population avoisinante et pour leur activité potière, malgré les 
retenues d’eau déjà réalisées. 
Etat de délabrement constaté et manque d’entretien du site. (Abandonné suite au manque d’eau). Il faudrait 
réinvestir sur ce site pour pérenniser cette activité et fournir de l’eau à la population du hameau.



Visite à Mougnon :

Rencontre des femmes productrices de galettes à base de maïs. Celles-ci sont connues dans tout le pays sous 
l’appellation «Galettes de Mougnon». Ces dernières auraient besoin d’un moulin à moteur électrique ou 
d’adapter un moteur sur le moulin manuel (existant) pour le concassage du maïs (renseignements en attente). 
D’autre part, puisque Marx (Sens) nous accompagnait lors de cette rencontre, nous lui avons suggéré de faire 
une étude sur une éventuelle possibilité d’intégrer le maïs dans le développement de la chaîne de valeur comme  
cela est fait avec le soja.



Le 20 novembre nous commençons par la séance du comité de pilotage de Djidja où nous avons abordé deux 
points primordiaux :

• Les activités du programme CIC(Coopération 

Internationale Communale) du HPO et du POT et du 
niveau d’avancement de ces activités,

• Les nouvelles dispositions de gestion des fonds de la 
coopération suite à la réforme de l’état.  

Lors de la séance, nous rencontrons les peuhls, parmi 
ceux-ci une jeunesse motivée.
- Echanges au sujet de la bio-méthanisation. 
- Evolution des mentalités =>Sédentarisation                                                                                   
et partage de savoir. 

- Volonté de participer aux projets   communautaires.



Nous prenons ensuite la route pour l’école de Goutchon avec le CRP (Chef Régional Pédagogique) pour la remise 
de la somme de 1000€ Don du Club des jeunes de Bellefontaine (Tintigny). Ce don permet à 10 élèves les plus 
défavorisés de 26 établissements scolaires de la Commune de Djidja de bénéficier du repas de midi à la cantine 
scolaire pendant une période de 5 mois ; pour donner un état de grandeur, cela fait 26 238 repas.
Lors de cette visite, nous avons été abordés par une médiatrice des établissements scolaires qui soulevait 
quelques problèmes sur le site tels que l’absence d’une clôture autour de l’établissement scolaire (les bœufs 
dévastent le jardin), les élèves mangent en classe (il faudrait un bâtiment consacré à la cantine).
Les anciens du village remercient vivement l’initiative et la solidarité du Club des Jeunes de Bellefontaine.



Visite d’un point d’eau à Kassehlo (Adjagoumegon) dans l’arrondissement de 
Setto pour le suivi de la réparation d’un forage à motricité humaine financé 
sur fonds propre par la Commune de Tintigny. A notre arrivée en cette fin 
de journée la pompe était en pleine activité, femmes et enfants étaient 
occupés à remplir leurs bassines pour la réserve d’eau familiale. 
Le fait que nous avons pu déplorer est que l’entretien du site de pompage 
et l’ouvrage en lui-même ne sont pas réalisés régulièrement; ce qui entraîne 
le développement de bactéries, mais également la présence d’insectes, tel 
que moustiques, frelons, …. . Suite à notre constatation, une des femmes a 
pris les choses en main et a nettoyé complétement le site. Nous avons 
constaté que la vidange du bac d’abreuvage des bovins situé à l’opposé de la 
pompe est plus haute que le fond et qu’il reste en permanence un fond 
d’eau, ce qui entraîne une stagnation où se développe la vermine. Il faudrait 
donc remplir de béton ce fond jusqu’au niveau du tuyau existant et ensuite 
de la sortie de ce tuyau en extérieur du bac, il faudrait réaliser un petit fossé 
pour faciliter l’évacuation des eaux souillées. La Mairie de Djidja va assurer 
la sensibilisation auprès des C.A. et chefs de villages pour veiller à l’entretien 
des points d’eau, car le manque d’entretien a été constaté à plusieurs 
endroits.
Les fonds générés par la recette de la vente d’eau sont consacrés en partie à 
l’entretien de l’ouvrage et aux réparations éventuelles.



Nous n’avons pas pu nous rendre sur le site de Kakatehou (Monsourou) où a eu lieu également la réparation sur 
fonds propre de la Commune de Tintigny d’un pompage à motricité humaine. L’accès n’était pas possible en 
véhicule vu l’état de la voie après la saison des pluies; il aurait fallu emprunter les pistes en deux roues sur une 
longue distance, ce qui pouvait s’avérer dangereux. Nous avons su avoir quelques photos et une vidéo de 
l’utilisation de l’ouvrage.



Ce 21 novembre en matinée nous faisons le point sur la mission à Djidja avec le coordinateur.
Avant de prendre la route pour notre nouvelle commune partenaire de Ouinhi, nous sommes attendus à la 
préfecture d’Abomey pour une séance avec le contrôleur financier du département du Zou. L’ordre du jour 
concernait les nouvelles dispositions à mettre en œuvre sur la réforme de l’état(le transfert des fonds). 
Suite à cette rencontre, une réunion en visio doit être prévue à la demande du contrôleur financier entre les 
divers acteurs impliqués directement dans cette réforme, ainsi que l’UVCW et l’Ambassade de Belgique.



Départ vers Ouinhi où nous allons passer la deuxième partie de notre mission. Nous constatons que la 
Commune de Ouinhi est aussi verdoyante que la Commune de Djidja, mais est beaucoup plus structurée par 
rapport aux parcelles cultivées, nous nous rendons compte qu’il y a pas mal de rizières et que grâce à la nature 
du sol et aussi des sources d’eau chaude, trois récoltes sont effectuées par année.



Nous prenons note également que la Commune de Ouinhi ne possède pas de carrière de granit, mais possède 
un gisement de sable fluvial(Ouémé) exploité artisanalement et donc manuellement  pour l’instant. Des taxes 
sont d’ailleurs prélevées sur ces transports.

Vu qu’il n’y a pas de logement sur la Commune de Ouinhi, nous prenons nos quartiers dans un hôtel à Pobé une 
commune voisine et nous prenons le repas du soir avec le Maire, le SE et notre coordinateur.  Ce repas donne l’occasion 
d’échanger et de faire plus ample connaissance avec notre nouveau partenaire.



Le 22 novembre, nous débutons notre séjour à Ouinhi par la visite des bureaux de la mairie.

La mise en place du guichet unique est prévue sous peu, d’ailleurs la 
grande salle de réunion va être cloisonnée et aménagée pour y 
accueillir le guichet unique. 
Ces travaux d’aménagement sont prévus très prochainement. 
Un besoin d’une installation de panneaux solaires est nécessaire 
pour le bon fonctionnement du G.U. 



Accueil de Madame l’Ambassadrice de Belgique à la Mairie de Ouinhi pour une visite en rapport avec la mise en 
œuvre et le suivi des actions du partenariat ; ainsi que par rapport au développement de l’agriculture et des 
produits vivriers : coton, riz, manioc, soja, palmier (huile rouge),… .

En présence de Madame l’Ambassadrice, nous en profitons pour remettre le matériel informatique financé par 
le PCIC, ainsi que le matériel de transformation du soja financé par la Commune de Tintigny au groupement de 
femmes formées. 



Nous poursuivons notre visite et nous nous rendons sur un site de transformation du manioc en tapioca, gari,… . 
Un processus très intéressant à découvrir, ces denrées sont conditionnées en divers contenants.



De retour à la mairie, nous dégustons les produits dérivés de la transformation du soja et ceci accompagné 
d’une boisson fraîche à base d’hibiscus. Ce fût une belle découverte de produits locaux; cette filière est à 
développer.



A la suite du repas de midi en compagnie de Madame l’Ambassadrice ainsi que des autorités communales, nous 
poursuivons nos visites de terrain en passant sur le marché de Dasso où nous rencontrons un agent collecteur et 
là, nous pouvons constater que les marchands contrôlés sont bien en possession de leur ticket de redevance.

Malgré l’heure tardive, un comité de pilotage a eu lieu en présence du Maire, du R.A.I(Responsable Auxiliaire 
des Impôts), du responsable des affaires domaniales, du responsable des eaux, des forêts et de la chasse, du S.E. 
, du coordinateur et de la responsable des affaires sociales. 
Nous avons écouté les doléances de chacun et nous avons tout de même fait remarquer que beaucoup de leurs 
demandes étaient hors cadre par rapport au programme PCIC mais qu’il serait peut-être possible de réaliser 
certaines choses via d’autres bailleurs externes.



Avant de rentrer, nous sommes passés rencontrer le médecin, le chef infirmier et la sage-femme du centre de 
santé qui sera bénéficiaire du matériel en provenance de HSF.
Lors de cette rencontre, le médecin présent atteste d’un manque criant de personnel médical.



Ce 23 novembre, ayant du temps après le petit déjeuner, nous organisons une réunion en visio avec 
l’UVCW(Isabelle Compagnie), nous évoquons les différentes démarches à prévoir pour satisfaire aux nouvelles 
exigences de l’Etat Béninois quant au transfert des fonds. 
Après le repas de midi à Pobé, nous prenons la route pour rejoindre Cotonou et prendre nos quartiers à l’hôtel du 
Lac.

24 novembre,  dernier jour de notre mission et nous nous rendons 
comme prévu à l’ambassade de Belgique pour une rencontre avec 
Madame l’Ambassadrice et Madame l’Attachée à la coopération afin 
de faire le point de fin de mission et ainsi d’assurer le suivi de la 
coopération décentralisée. Cette entrevue a permis d’évoquer 
principalement les nouvelles réformes de l’Etat Béninois.



Avant notre retour, nous faisons le topo de notre mission avec Cassien pour Ouinhi et ensuite avec Sébastien pour 

Djidja.

Nous remercions nos deux coordinateurs pour cette mission qui fut constructive, riche en émotion ainsi que de 
belles découvertes et rencontres sur les deux territoires. 

Les dernières nouvelles concernant les transferts de fonds sont que la DGD (coopération belge) et l’Ambassade de 
Belgique au Bénin ont pris les choses en main et qu’elles sont en contact avec les autorités béninoises concernées 
afin de trouver une solution en accord avec la législation des deux pays concernés.

Merci de votre écoute et nous restons bien sur à disposition pour tout complément d’information et suggestions.

Anne-Marie DEVAHIF / Isabelle MICHEL / Bruno DARGENTON 


